
PRÉSENTATION DU GDR

Créé en 2019, le GDR « Empire russe, URSS, monde post-
soviétique » (GDRUS) a vocation à fédérer, structurer et 
mutualiser les recherches portant sur la Russie dans la 
longue durée, allant de l’Empire russe à la Fédération de 
Russie en passant par l’URSS. Cet effort de mutualisation 
permet d’œuvrer à une meilleure connaissance et 
compréhension de l’espace russe dans sa relation avec 
ses voisins, d’accroître la visibilité des recherches sur cette 
aire, au niveau national et international, et de renforcer la 
formation des jeunes chercheurs. Le GDR souhaite favoriser 
les coopérations existantes en promouvant d’abord une 
communication plus fluide entre chercheurs dispersés sur 
l’ensemble du territoire français, en renforçant le dialogue 
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pluridisciplinaire et transdisciplinaire entre chercheurs 
français travaillant sur l’Empire russe, l’URSS et le monde 
post-soviétique, en mettant en réseau les chercheurs 
pour contribuer à la visibilité de leurs travaux, au niveau 
national et international, et enfin, en organisant la 
communauté des chercheurs pour soutenir les étudiants 
et les jeunes docteurs s’engageant dans des travaux sur 
cette aire. D’un point de vue historique, le principale 
atout du GDR est la possibilité de mesurer les évolutions 
à l’échelle des sources, des thématiques, des espaces 
(inégaux) d’investigation (cf. le développement important 
des travaux sur l’Asie centrale, la focale relativement 
nouvelle sur l’Ukraine, la Biélorussie). 

chercheurs et enseignants-chercheurs 
sont membres du GDR

MOTS CLÉS

Empire russe ; Russie ; URSS ; états post-soviétiques ; patrimoine ; connexions ; 
frontières ; mutations ; innovations ; état des lieux ;
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au GDR aujourd’hui
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